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26« ann6e. N° IO OcTOBRE 1918

REVUE

HISTORIQUE VAUDOISE

APPEL A NOS LECTEURS

Avec le 31 decembre 1917, la Revue historique vaudoist

a termine la vingt-cinquieme annee de son existence. Le

peu de bruit qu'on a fait autour de cet evenement prouve la

modestie des auteurs et des collaborateurs de ce periodique.
Fondee en 1893 par M. Paul Maillefer, dirigee depuis 1897

par MM. Maillefer et Mottaz, la Revue historique vaudoise

n'a jamais fait beaucoup de reclame. Elle a pris une

place qui restait inoccupee dans 'la repuiblique intellectuelle
de notre pays. Et l'effort patient de tous ceux qui s'y sont
devcxues a reussi ä faire durer cette ceuvre, ä la prolonger
durant vingt-cinq annees, ä lui fournir regulierement la

matiere de ses fascicules et ä sauvegarder son existence

materielle.
Son but essentiel etait de faire constater, une fois de plus,

le grand attachement de notre peuple ä sa patrie et ä tout ce

qui touche au passe de celle-ci; de donner une expression a

ce goüt des etudes historiques, tres prononce chez nous, mais

qui n'existait qu'ä 1'etat latent, pour ainsi dire. Un grand
nombre de chercheurs ou de simples curieux avaient accu-
mule des materiaux utiles, meuble leur memoire ou leurs

cartons de souvenirs, de notes, de documents, d'ebauches ou

d'esquisses. Mais cette science restait cachee au public, et ne

servait qu'a l'edification personnelle d'un seul erudit ou d'un
cercle restreint de ses amis. Des personnes cultivees, n'ayant
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pas la pretention au titre d ecrivain, auraient eu quelques

idees interessantes ä proposer ou une piece de valeur a faire
connaitre. Mais ni les uns ni les autres ne tentaient ä affronter

la publicite. II fallait commencer une fois, et des que

l'initiative eut ete lancee, on vit que la chose n'etait pas si

terrible, que tout homme instruit ayant quelque chose ä dire

pouvait aspirer aux honneurs de l'impression, compter

parmi les collaborateurs d'une revue d'histotfe, et se rendre

ainsi utile ä ses contemporains et a son pays.
De cette fagon se sont groupes une multitude d'auteurs et

de collaborateurs, d'ecrivains dont beaucoup s'ignoraient

eux-memes, dont plusieurs avaient ete retenus par une

modestie excessive, par une reserve exageree. Ainsi s'est

cree une veritable famille intellectuelle, vaudoise et romande;
les oeuvres sont venues s'abriter, mois apres mois, sous la

couverture verte de la Revue historique vaudoise. Elles ont
forme un volume, puis deux, puis dix, puis vingt-cinq; au-

jourd'hui le vingt-sixiame est en voie d'achevement.
« Savoir se contenter de peu a la fois : petit ä petit on

arrive ä beaucoup », telle aurait pu etre notre devise. Le
resultat de ce travail renouvele semaine apres semaine, mois

apres mois, fascicule apres fascicule, au travers d'un quart
de siecle est aujourd'hui sous les yeux du public. Les

patientes fourmis ont apporte chacune son travail et sa

bonne volonte; elles ont fini par construire un edifice
serieux qui fait honneur aux lettres romandes. La Revue

historique vaudoise constitue aujourd'hui une collection pre-
cieuse qu'il faut avoir sous la main, dont un historien de

notre pays ne peut plus se passer, et qui contient une mine

inepuisable de documents, de monographies, de memoires,
de faits et de renseignaments.

Elle a done atteint et depasse les esperances des premiers
jours. Mais eile avait un autre but. A cöte de la produc-
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tion, eile voulait la diffusion. Elle visait a repandre le gout
de l'histoire nationale dans le grand public. Ce gout a tou-
jours existe; mais, ici aussi, il ne se manifestait que d'une

fagon incomplete. II fallait lui fournir un aliment. TaRevue

Jiistorique vaudoise s'y est employee. Aocueillie avec bien-

"veillance, eile s'est repandue dans tout le pays, et ses petits
•cahiers verts se rencontrent ä la ville comme a la campagne,
dans la capitale comme dans le hameau le plus recule, chez le

savant specialiste comme chez le paysan instruit; ils sont

partout feuilletes et lus avec Sympathie. Le goüt de l'his-
toire s'est affirme chez nos concitoyens; la fondation et le

developpement de la Societe vaudoise d'histoire et d'archeo-

logie en sont une preuve, entre plusieurs autres.
Pendant ces vingt-cinq annees, nous avons publie des

travaux sur toutes les epoques de notre histoire. II est

impossible de les rappeler tous, car une livraison y suffirait
a peine. Nous nous bornerons done a signaler ceux qui, par
leur etendue et la nature du sujet, ont le plus d'importance.

Archeologie et prehistoire. Le regrette AI. Schenk nous

a donne des travaux sur les Populations primitives, de la

Suisse, les Sepultures, et les populations prehistoriques de

Chamblandes, le Palafitte de Montbec, les Sepultures des

äges du bronze et du fer dans le district d'Aigle; M. Naef

nous a fourni un Tableau sommaire des antiquites du Pays
de Vaud et des travaux sur les Mosaiques d'Orbe, le Temple

de Bursins, le chateau de Rolle, le chateau et l'eglise
d'Orbe; M. Bourgeois nous a guide dans le Cimetiere gau-
lois de Samt-Sulpice et dans la Chapelle de la famille Bourgeois

du temple de Grands.on; M. Tauxe nous a parle des

Tombes de Tavel sur Ciarens; M. F.-A. Forel, du Cimetiere
du Boiron, et M. Raphael Lugeon du Tombeau de Franqois
de la Sarra. La cathedrale a fait l'objet de savants miemoi-

res de MM. Naef, Vuillermet, Fr. Ducrest et Emmanuel
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Dupraz et le territoire de Vidy a ete etudie par M. Gruaz
vdans plusieurs travaux interessants.

Epoque romaine. Cette periode est etudiee dans un grand
nombre de notices, parmi lesquelles cclles de M. Eug. Secre-

tan sur la Louve du Musee d'Avenckes, de M. B. Golliez sur
Vespasien et Aventicum, de M. Gruaz sur le Chasseron et
les temples de montagne et de M. Maillefer sur les Routes

romaines en Suisse.

Epoque barbare. Cette longue periode sur laquelle nous

avons encore beaucoup de choses a apprendre, a fait l'objet
de travaux de M. Maillefer sur la Fondation du royaume de

Bourgogne transjurane, de M. Maxime Reymond sur le

Testament de la reine Berthe et de M. Marius Besson sur
les Relations commerciales du Pays de Vaud avec l'Orient,
la Renaissance litteraire et artistique ä Lausanne au lXe sie-
cle et Boissons, buveurs et temperants ä l'epoque merovin-

gienne.

L'epoque de Savoie a fait-l'objet d'un plus grand nombre
de monographies. Plusieurs monas.teres ont attire l'attention
de nos collaborateurs. M. Reichlen a parle ä plusieurs
reprises de celui de Rougemont, M. Marius Besson, de celui
de Romainmötier, M. Dupraz de celui de Montherond,
M. Aug. Reymond des Cordeliers de Morges, et M. Max.
Reymond 'du Prieure de Baulmes et de YAbbaye de Payerne.
I.'histoire des localites n'a pas ete negligee. M. Dupraz a

parle du village aujourd'hui disparu des Chavannes, pres
d'Echallens; M. Eug. Corthesy, de Villeneuve, M. Max.
Reymond du Bourg de Chillon, et de l'origine de l'eglise d'Yver-
don; M. Ch. Gilliard, de Montreux; M. Fred. Barbey, de la

Ville d'Orbe sous les Montbeliard et les Chälon; M. Aug.
Burnand et Ch. Gilliard, de Moudon, et M. Maillefer des

Villes vaudoises au moyen age. Lausanne a ete l'objet de

travaux de1 M. Dumur sur YEglise paroissiale de Vidy, le

Vieux Lausanne et de M. Max. Reymond sur les Origines
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de I'organisation municipale et la Guerre de Bourgogne ä

Lausanne.

Les seigneuries du Vanel et de Saint-Martin du Chene

ont ete etudiees par MM. Reichlen et Chamibaz. M. Cor-

thesy a fait connaitre le Chateau d'Aigremont et M. Millioud
a donne une Visite des chäteaux du Pays de Vaud. Des

notices ont ete publiees sur Guillaume, prieur d'Oujon, par
M. Ed. Burnet; sur Geoffroy, eveque de Lausanne, par M.
Victor van Berchem; sur Girard de Vuippens, par M. F.

Ducrest; sur Saint-Maire et ses fondations, par M. Max.

Reymond; sur Pierre II de Savoie, par M. Victor van
Berchem; sur Othon 7er de Grandson, par M. Aug. Burnand et

sur Othon III, par MM. Ernest Cornaz et Arthur Piaget;
sur Jaques. de Bugnin, par M. Eug. Ritter; sur Henri
de Colombier, par M. Maxime Reymond, et sur le con-
dottiere Jaques de Roverea, par M. Chastellain. M. Gruaz

a etudie les Monnaies de Lausanne et YHistoire mone-
taire du Pays de Vaud et M. Burnet a public trois savantes
etudes sur >la Chronologie en usage dans le Pays de

Vaud, YAnnee employee ä la chancellerie episcopate et

l'lndiction des actes des notaires. Citons enfin quelques
etudes sur des sujets divers : L'affranchissement des homines

de Froideville; Le pelerinage en Terre-Sainte, par
M. M. Ide Diesbach; Y Organisation des tribunaux, par
M. M. Barbey; Vaudois en Angleterre au XIIP siecle, par
M. Aug. Burnand; les Etats de Vaud, par M. B. Dumur;
YHistoire de Perche, par M. Isabel; la Juridiction du lac de

Morat, par M. Aug. Burnand; le Coutumier du bailliage
d'Echallens, par M. Emm. Dupraz; Au secours de Geneve,

par M. Baehler; les Conditions; des personnes et des terres

dans le bailliage d'Echallens, par M. 'Emm. Dupraz; la Con-

damnation d'un gentilhomme vaudois au XVP siecle, par le

meme, et le Subside de 1432, par M. Ch. Gilliard.
Epoque bernoise. L'Academie, l'eglise et les ecoles ont
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fait l'objet de publications variees : Une Academie au
XVIe siecle, par M. Ed. Rossier; les Trompettes d'eglise,

par M. H. Vuilleumier; Quatre mois au college de

Lausanne, par M. Eug. Mottaz; Une fete de tir des etudiants
lausannois, par M. Aug. Reitzel; la Mission d'Albert de

Haller ä Lausanne, par M. Ed. Payot; le Gouvernement
bernois et les pasteurs. de la classe de Morges, par M. J.

Cart; LL. EE.; les pasteurs du Fays de Vaud et la sorcelle-

rie, par le meme; les Ecoles de Montreux, par M. Henchoz;
Tobie Yolland, par M. W. Heubi; Paroisses et ecoles du

bailliage d'Echallens, par M. Eman. Dupraz.
La situation politique et economique a ete etudiee, par

M. Maillefer dans le Pays de Vaud au XVIIIe siecle, et le

Pays de Vaud sous le regime bernois; M. Dumur : A quelle
date et comment le Pays de Vaud est-il devenu suisse, et

Eug. Mottaz : Une manufacture de soie ä Yverdon au
XVII6 siecle.

Les refugies frangais et autres ont aussi attire l'atten-
tion : M. J. Cart nous a donne un travail sur la Bourse

franqaise de Rolle, M. Eug. Mottaz sur Edmond Ludlow,
sur Yverdon et les refugies. de la Revocation et Yverdon et
les refugies du Piemont, M. Correvon sur les Refugies
franqais ä Bex et M. J. Cart sur Un chef camisard d

Lausanne.

Quelques personnages ont fait l'objet de recherches
speciales. Citons entre autres Voltaire et Allamand, par M. P.

Maillefer; Mme de Warens, par M. A. de Montet; le Doyen
Muret, par M. P. Maillefer; Dohna, baron de Coppet, par
M. F. Barbey; Gabriet de Weiss, par M. P. Maillefer; Nicolas

Doxat, par M. Aug. Burnand; Maria Belgia, par Mme

Schlesinger; les souvenirs d'Antoine Polier, par M. F.-A.
Forel; Nicolas. Bergier, par M. B. Dumur; J.-Rod. Sinner
de Ballaigues, par M. Decker; Souvenirs d'hommes utiles
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au pays, par M. Eid. Payot; Les Astrologues de Combre-

mont, par M. Henrioud; Marie de Gieresse, par M. de

Charriere, et le Commissaire Rebeur, par M. Butticaz.
N'oublions pas Davel au sujet duquel MM. A. de Montet,
Henri Vuilleumier et B. Dumur ont fourni des renseigne-
ments inedits.

L'histoire de Lausanne a ete etudiee par M. Dumur:
he Signal de Lausanne et la Chasse du due, Lausanne ville
campagnarde, le Grossautier de Lausanne, la Seigneurie de

Lausanne, Ancietines prestations militaires de la ville de

iMiisanne; par M. de Charriere : Notes sur quelques mai-

sons de la rue de Bourg et le Cercle de la rue de Bourg, et

par M. B. de Cerenville : Document sur I'assistance publique

ä Lausanne en T550.

Beaucoup d'autres localites ont fait l'objet d'etudes plus

ou moins etendues : Les Tavernes, par M. Pasche; Burti-
gny; le Chenit; Echallens et Moudon, par MM. Dupraz et

Laurent; Moudon, par M. R. Meylan; Suchy, par M.
Henrioud ; Villette, par M. Voruz; Yverdon, par M. Eug. Mot-
taz; Lutry, par MM. B. Dumur et R. Campiche; Aubonne,

p>ar M. Max. Reymond; Chäteau-d'CEx, par M. Isabel;
Gressy, par M. Henriouid; Chapelles, par M. Ch. Gilliard;
Vaulion, par M. R. Campiche; Lignerolles, par MM. Mottaz
et R. Campiche; Givrins, par M. Fr.-Th. Dubois; Essert-

Pittet, par M. Henrioud.
Les redevances anciennes ont ete etudiees par M.

Dumur : la Dime et les Impots communaux d'autrefois., et
M. Mottaz : la Levee de la Dime au vignoble de Champagne.

Enfin parmi les travaux publies sur des sujets divers,
citons ceux de MM. L. Reymond sur l'Origine des droits
d'usage dans les forets; J. Ogiz, le Canal d'Entreroches; H.
Mayor, la Marine bernoise sur le Leman; J. Cart, le Voyage
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de Joseph II en 1777 et le Trchte de Lausanne en 1564; E.

Mottaz, la Chasse aux gueux; M. Henrioud, le Service postal;

P. Maillefer, la Presse pendant la seconde moitie du

XVIIP siecle et la Guerre des Paysans; E. Mottaz, La
Savoie, Geneve et le Pays de Vaud; Fr. Isabel, VOurs dans

l'histoire du district d'Aigle; les Livres de raison du pasteur
Agassis, de Moudon et du banneret Forel, de Morges; Max.
Reymonid, Deux figures des Memoires de Pierrefleur; B.

van Muyden, Un heritage chimerique; H. Secretan, la Vie
de societe au XVIIP siecle; Spielmann, le Notariat vau-
dois; P. Kohler, Un post-scriptum de Gibbon; A. de Mon-

tet, la Derniere execution s.ur la roue ä la Tour-de-Peilz;
Aug. Burnand, L'enlevement de Mme de Sepey, et E. Lu-
grin, Les medailles scolaires suisses.

Revolution. La periode revolutionnaire est une de Celles

qui ont le plus attire l'attention de nos collaborateurs.
Sur l'epoque de 1789 ä 1798, nous avons publie des tra-

vaux de M. Eug. Mottaz sur Necker et Mme de Stael et Un

prisonnier d'Etat, Muller de la Mothe; J. Cart sur
Cart en 1790, et le Club helvetique de Paris; Emile Cou-

vreu sur YEspionnage frangais et La Harpe et les deputes

bernois ä Paris en 1797; Paul Maillefer sur le Massacre dti
10 aoüt et les Relations de la France et de la Suisse et de

M. de Molin sur les Memoires de Muller de la Mothe.
La revolution du 24 janvier a ete etudiee dans les tra-

vaux de MM. Dunant sur le Texte de la petition de La
Harpe au Directoire; P. Maillefer : la Ceremonie du 10 janvier

et la Journee du 24 janvier; M. J. Cart : Les der-

r.iers jours d'un bailliage vaudois.; M. Eug. Secretan :

I.'emancipation du Pays de Vaud; M. Mogeon : le
Bulletin officiel des seances de l'Assemblee provisoire, les

Arbres de la liberie et les Procurations ä l'Assemblee
provisoire et M. Mottaz : VAffaire de Thierrens, le Patriote
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Junod et YAssemblee provisoire et la France. Nous avons

publik aussi un Recit inedit de la prise de Berne par le pas-
teur Curtat.

Sur la period« de 1798 ä 1803 on trouve dans la Revue

historique des travaux de M. J. Cart : Lettres ecrites de

Lausanne en 1798; de M. Emile Couvreu : Etat des esprits
en 1802 et de M. Mottaz sur Une lettre de Ph.-A. Stapfer,
J.-J. Cart et Maurice Clayre, le Clerge vaudois ei la Repu-

blique helvetique.
M. Burmeister a etudie la revolution vaudoise ä Payerne-»

M. Maillefer ä Bex et M, Jaccard a Sainte-Croix
M. J. Cart a publie une etude sur Cart, M. Combe

sur le Recteur Jaques Durand et M. Mottaz des travaux sur
le Pasteur Monachon, agent de Desportes, sur La Harpe
Alexandre et Bonaparte et sur Maurice Glayre et la

Revolution vaudoise.

XIXe siecle. Les evenements politiques du XIXe siecle ne

peuvent guere encore etre etudies d'une maniere tout ä fait
independante. La Revue historique a publie sur cette periode
quelques biographies. La baronne d'Olcah, par M. Max.

Reymond; la Familie de Ed. Rod, les Ancetres vaudois de

Victor Cherbulliez, Benjamin Constant, une assertion aven-

turee, Deux phrases de Sainte-Beuve, La famille Vinet, Un
ascendant vaudois du general Dufour et Quelques mots ä

propos du sejour de Sainte-Beuve dans le canton de

Vaud, par Eug. Ritter; Charles Gleyre, par M. Ta-

verney; le peintre Benjamin Bolomey, par M. A. de

Molin; Druey, etudiant, par M. Maillefer, et Druey, jour-
naliste, par M. A. Bonard; Louis Agassiz, par M. Aug.
Burnand; F.-Ad. de Dompierre, par M. Eug. Secretan;

YImprimeur Marc Ducloux, par M. Mogeon, le I andam-
mann Secretan, par M. A. de Montet. M. J. Cart nous* a

donne, en outre, des etudes sur la Participation des troupes

*
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suisses. ä I'invasion de ia France en 1815 et sur la Police

frangaise et les refugies politiques en Suisse sous la

Restauration; M. de Mandrot sur la Correspondance du comte
de Scey; M. Max Reymond sur Un incident de l'histoire
vaudoise en 1814; M. Eug. Seeretan sur le Sens historique
chez Alexandre Vinet; M. Gfeller sur les Salines vaudoi-

ses; M. Lugrin sur la Societe de tir du Marcliairuz; M. Hen-
rioud sur YAnnee de la Misere; M. Chapuisat sur la Diete
de 1832 'et AI. Mogeon sur la Publicite des seances et le

Bulletin du Grand Conseil.

Les heraldistes ne nous ont pas fourni de nombreux

travaux. Cependant, M. Andre Kohiler a bien voulu nous

donner des memoires sur VArt heraldique ä travers les sic-
cles et les Armoiries communales vaudoises et AI. Dubois

une etude sur le Decret relatif aux armes du canton de

Vaud.

MM. de Schaller, de Diesbach, et de Alontet nous ont
donne l'histoire de quelques-uns des regiments suisses au

service etranger et la Revue historique a accueilli avec

plaisir des travaux sur l'histoire de quelques cantons
voisins. Le Valais, Geneve, Neuchätel, Fribourg et meme le

Jura bernois ont ete ainsi l'objet d'une trentaine de mono-
graphies sur quelques parties de leur passe.

Comrae on a pu le voir, et en laissant de cöte un nombre
considerable de petites communications, la Revue historique

a deja porte a la connaissance du grand public une

partie importante de l'histoire du pays vaudois et romand.
Elle a done rempli une täche, une mission verita-
blement utile. II importe qu'elle puisse la continuer, et

pour cela il faut que, materiellement, eile puisse vivre.
Grace au desinteressement de ses collaborateurs, eile nouait
ä »peu pres les deux bouts jusqu'au commencement de la

guerre. Nous bouclions tant bien que mal, sans deman-
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der de subventions, ni de subsides ä personne. Les deficits
n'etaient pas enormes et l'imprinieur y mettait du sien.

Mais la situation a change depuis quelque temps. Tout a

rencheri, surtout la main-d'ceuvre. A chaque renouvellement
de l'annee, quelques vides se sont produits chez les abonnes :

departs, dqces, que de nouvelles recrues ne coonblent pas
suffisamment. C'est pourquoi nous prions nos abonnes de

ne pas nous en vouloir et de ne pas nous fausser compagnie
si nous haussons legerement, ä partir de l'an prochain, le

«

prix de l'abonnement.

Mais cette mesure est insuffisante. II faut absolument

recruter de nouvelles adhesions. Nous adressons un pressant
appel aux amis de notre histoire pour amener ide nouveaux
abonnes a la Revue historigue et de nouveaux membres ä

la Societe vaudoise d'histoire. LES DIRECTEURS.

LE DOYEN BRIDEL ET LE TOMBEAU
DE LA REINE BERTHE

Les archives de Payerne ont regu l'an dernier une serie de

documents concernant la famille De Dompierre. Parmi ceux-
ci se trouvent les lettres que le doyen Bridel ecrivit au colonel

Rodolphe De Dompierre qui, lors de fouilles ä l'eglise abba-

tiale de Payerne, en 1817, decouvrit des ossements qu'il
supposa etre ceux de la reine Berthe.

II n'est pas sans interet de relire, a cent ans de distance,

cette correspondance, qui ne manque pas de saveur, et que

nous nous bornons a transcrire.
** *

A Monsieur le colonel de Dompierre, ä Payerne.
Monsieur le Colonel!

Le Conseil d'Etat m'ayant fait la grace de m'envoyer copie
de votre rapport sur le tombeau decouvert dans la tour de

Saint-Michel dans votre ville, et presume celui de la Reine
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